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Retour à Lapéthos :  
une mise au point historique et épigraphique

AnnA CAnnAvò

 introDuction

Le royaume de Lapéthos demeure parmi les moins bien connus de l’histoire de Chypre à l’âge du Fer 
(Xie-ive siècle av. J.-C.) : peu documenté par les sources grecques et latines, il est inaccessible à ce jour à 
la recherche archéologique. La ville de Lapéthos se situait dans la partie occidentale de la côte nord de 
Ch\pre �figure 1� : le village moderne de /apithos, 1� km à l’ouest de .\renia, en a gardé le nom. /e no\au 
urbain de la ville classique a été localisé au lieu-dit Lampousa, au nord du village de .aravas et � km au 
nord�est de /apithos : il a fait l’obMet de fouilles limitées par -ohn M\res et Ménélaos Markidqs en 1�1� 1.

Figure 1 � Carte de la région de /apéthos �élaboration d’$. Cannavz sur fond satellite Google, 2�2��.

1. myreS 1����1���, p. �2���.

/5%7. 'all¶archeologia all¶epigrafia, a cura di Nicola chiarenza, Bruno D’anDrea, $driano orSingher (Semitica & classica. Supplementa ��, 
Turnhout, 2�21, pp. 1���1�� 
 D2I 1�.1����M.S8PSEC�EB.�.12���2



1��    Anna Cannavò

/es nécropoles ont été e[plorées de faoon plus approfondie : par M\res et par Markidqs 2, par la mission 
suédoise en 1�2��1�2� �, ensuite par la Penns\lvania C\prus E[pedition, en 1��1�1��2 �, ainsi que par le 
Département des $ntiquités de Ch\pre �fouilles de sauvetage� �. Elles datent essentiellement de l’kge du 
Bronze (en particulier du Bronze ancien et moyen, lorsque la ville était un nœud important dans le réseau 
d’exploitation du cuivre) �, et de la période géométrique �. Des sanctuaires sont aussi connus, quoique 
insuffisamment documentés : l’un, d’époque classique, au lieu�dit Prostamenos, fut identifié par la mission 
américaine � ; l’autre, au lieu-dit Embros Temenon, aurait livré en 1��� un grand nombre de terres cuites 
archaïques, dispersées entre le British Museum, le Louvre et, probablement, le Cyprus Museum �. Dans 
le cadre du C\prus Surve\, dans les années 1���, l’e[ploration de la région permit l’identification de 
plusieurs dizaines de sites, de la période néolithique à l’époque byzantine 1�.

En dehors du site de la ville, un important sanctuaire e[tra�urbain, certainement dépendant de /apéthos, 
est connu depuis la seconde moitié du XiXe siècle, sans avoir jamais été fouillé 11. Il se situait à proximité 
du village moderne de /arnaka�tis�/apithou, dont le nom lui�mrme indique, auMourd’hui encore, le 
rattachement à Lapéthos, malgré le fait qu’il se situe de l’autre côté, au sud, de la chaîne montagneuse du 
Pentadakt\los. 8n chemin de montagne d’une quinzaine de kilomqtres, se trouvant entre les deu[ sommets 
de .ornos �à l’ouest� et .\parissovouno �à l’est�, reliait la capitale, /apéthos, au sanctuaire 12. Celui-ci 
est célèbre pour ses inscriptions, deux phéniciennes, une bilingue gréco-phénicienne 1�, et trois grecques 
alphabétiques : elles jettent une lumière inédite sur les dernières années du royaume de Lapéthos, et sur 
sa transformation au début de l’époque hellénistique 1�.

Ce royaume reste donc très inégalement documenté : il est pratiquement absent de la carte archéologique 
de l’âge du Fer chypriote après la période géométrique, et n’est connu des historiens grecs 1� que pour 
sa fin, qu’éclairent les inscriptions de /arnaka�tis�/apithou. 2n \ frappe toutefois monnaie, à légende 

2. Ibid., p. ����� ; WeBB 2�1�.
�. gJerStaD et al. 1���, p. ���2��.
�. Diakou 2�1� ; eaD. 2�1�.
�. PieriDou 1��� ; cf. Diakou 2�1�, p. 22�2� et eaD. 2�1�, p. 1�� pour un historique de l’e[ploration archéologique de 

la région.
�. WeBB 2�1�.
�. georgiaDou 2�1�, p. ����2.
�. Diakou 2�1�, p. �.
�. yon & cauBet 1��� ; Fourrier 2���, p. �����.
1�. Le matériel issu de cette recherche, resté inédit, est exploité actuellement dans le cadre d’un projet d’étude 

multidisciplinaire porté par l’université de Chypre sur la céramique des régions du nord et de l’est de l’île (les 
royaumes de Salamine, Soloi, Lapéthos et Chytroi à l’âge du Fer) : « Bringing life to old museum collections: the 
interdisciplinar\ stud\ of potter\ from the C\priot Iron $ge polities of Salamis, Soloi, /apithos and Ch\troi ª �MuseCo�,  
https:��uc\.ac.c\�museco� �consulté le 1����2�2��.

11. Malgré ce qu’affirme ceSnola 1���, p. 2�� �© I dug here for five da\s in 1��2 ª� : cf. mitForD 1���, p. 1� �suite de 
la n. 2 à p. 1�� ; maSSon 1���, p. �2�, n. ��.

12. mitForD 1���, p. 1�, n. 2 ; maSSon 1���, p. �2�.
1�. Republiée récemment : amaDaSi guzzo 2�1� ; cf. giuSFreDi 2�1�.
1�. Fourrier 2�1�. 8ne mise au point bibliographique sur les inscriptions de /arnaka�tis�/apithou est donnée en anne[e 

à la fin de l’article.
1�. Diodore ;I;, ��, 1 ; �2, � ; ��, �.
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Retour à Lapéthos : une mise au point historique et épigraphique    1�1

presque e[clusivement en phénicien, dqs la fin du vie siècle av. J.-C. 1�, et ses productions artisanales (terres 
cuites, céramique) suggèrent des évolutions politiques et territoriales que des études récentes s’efforcent 
de préciser 1�.

En hommage à l’épigraphiste, historienne et amie de Ch\pre qu’est Maria Giulia, dont le travail 
infatigable et minutieux continue d’enrichir notre connaissance sur la civilisation phénicienne de l’île, 
je me propose de parcourir les sources (historiques, numismatiques, épigraphiques) sur Lapéthos, « ville 
des Phéniciens ª 1�, longtemps restée en retrait, au hasard des découvertes et de l’histoire.

� /(�52<$80(�'(�/$pe7+2s���s(s�25i*i1(s

Le nom de Lapéthos est probablement pré-grec. O. Masson a établi, grâce aux témoignages épigraphiques, 
que la forme originelle en grec était Λάπηθος, avec êta, et non pas Λάπαθος, comme l’attestent de rares 
sources, ou Λάπιθος, forme tardive 1�. Le nom de la ville n’est jamais attesté en écriture syllabique, mais 
une signature de .arnak laissée par un certain 2nasilos conserve l’abréviation de l’ethnique, la-pe 2�. On 
connavt bien la transcription phénicienne, /Pâ 21, utilisée entre autres sur les monnaies 22.

/apéthos ne figure pas sur la liste du roi ass\rien $ssarhaddon �en ��� av. -.�C.�, au c{té des autres 
royaumes chypriotes 2�. Cela peut vouloir dire que le royaume de Lapéthos s’est constitué seulement 
dans des temps plus récents, et l’étude des terres cuites semble apporter des arguments en faveur de cette 
hypothèse 2�. 

$. Satraki 2� a proposé une autre e[plication : /apéthos, qui se situe à pro[imité de .\renia, pourrait 
n’avoir été la capitale du royaume que pendant une partie seulement de son histoire, notamment à l’époque 
classique. ¬ l’époque archawque, ce r{le aurait pu rtre tenu par .\renia �.er\neia, Κερύνεια, en grec), 
qu’$. Satraki identifie avec .in\reia : elle serait alors mentionnée dans la liste d’$ssarhaddon sous le nom 
de Nuria (dernier toponyme de la liste). Dans le XIXe livre de la Bibliothèque historique de Diodore, où 
il est précisé que Ptolémée © fit prisonnier Pra[ippos, le roi de /apéthos et le d\naste de .er\neia, qu’il 
soupoonnait de lui rtre opposé ª 2�, la s\nta[e invite à identifier les deu[ personnages, et à faire donc du roi 
de /apéthos le seigneur de .er\neia, dont aucune autre source en dehors de Diodore ne renseigne le statut.

1�. DeStrooPer 2�11 ; markou 2�11a, p. ����1 ; eaD. 2�1�, p. �����, p. 11��11�.
1�. Terres cuites : Fourrier 2���, p. ���1��, p. 11��11� ; céramique : georgiaDou 2�1�.
1�. Pseudo�Sc\la[, Périple 1�� : Λήπηθις Φοινίκων.

1�. maSSon 1���, p. �2���2� ; iD. 1��1, p. �2�.
2�. .arnak �� : traunecker, le Saout & maSSon 1��1, p. 2��, fig. � ; cf. egetmeyer 2�1�, p. ���, no 1��.
21. Où le shin transcrit de manière insolite un thêta grec, les deu[ correspondant peut�rtre à une fricative sourde pré�

grecque : egetmeyer 2�1�, p. 1�� �� 21��.
22. maSSon & Sznycer 1��2, p. ���1��.
2�. leichty 2�11, p. 2�, no 1 �1ineveh $�, 9, ����1.
2�. Fourrier 2���, p. 11��11�.
2�. Satraki 2�12, p. �������.
2�. Diodore ;I;, ��, �, tel qu’il est cité Satraki 2�12, p. ��� : Πράξιππον δὲ τὸν τῆς Λαπιθίας βασιλέα καὶ τὸν τῆς 

Κερυνίας δυνάστην ὑποπτεύσας ἀλλοτρίως ἔχοντα συνέλαβε.
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Cette hypothèse est certes séduisante : elle rend compte de la présence de deux villes importantes 2�, 
se trouvant à peu de kilomqtres l’une de l’autre ; elle met en valeur /apéthos �le ro\aume de .er\neia�
Lapéthos), et plus généralement le nord de l’île, sur la carte politique de l’époque archaïque. Le transfert des 
fonctions de centre urbain principal d’une ville à l’autre au sein d’une mrme région connavt de nombreu[ 
parallqles à Ch\pre au fil des époques : Enkomi et Salamine, +ala Sultan Tekke et .ition, Palaepaphos 
et 1ea Paphos, $mathonte et /imassol.

Mais les arguments sur lesquels s’appuie cette h\pothqse sont fragiles. /’ancienneté de .er\neia, 
qu’aucune découverte archéologique ne permet d’affirmer, peut difficilement rtre prouvée par son inclusion 
dans la liste des villes ch\priotes de Medinet +abu �un catalogue topographique de pa\s soumis à Ramsqs III 
inscrit sur le grand p\l{ne du temple de Medinet +abu au Xiie siècle av. J.-C., où l’on croit reconnaître 
huit toponymes chypriotes 2�) : la validité de cette liste est rarement admise par les égyptologues 2�. La 
correspondance entre le topon\me ass\rien 1uria et la ville ch\priote de .in\reia avait déMà été suggérée 
dans le passé �� ; mrme si on l’acceptait �ce qui est loin d’rtre simple� �1, rien n’autorise à superposer les 
deu[ villes, .er\neia et .in\reia �dont on ignore l’emplacement� �2. Enfin, le te[te de Diodore mentionnant 
Pra[ippos et le d\naste de .er\neia comme une seule et mrme personne n’est pas en accord avec la tradition 
manuscrite, qui conserve ἔχειν ( Πράξιππον δὲ τὸν τῆς Λαπιθίας βασιλέα καὶ τὸν τῆς Κερυνίας 
δυνάστην ὑποπτεύσας ἀλλοτρίως ἔχειν συνέλαβε) et non pas ἔχοντα �� ; dans un autre passage de 
Diodore �;I;, ��, 1�, les deu[ souverains sont clairement distincts ��.

Si les sources te[tuelles semblent donc s’opposer à une identification des deu[ ro\aumes de /apéthos et 
de .\renia, rien n’emprche que les deu[ villes aient pu connavtre des parcours historiques proches et, dans 
une certaine mesure, associés. 1on attestée dans les sources ass\riennes ou ég\ptiennes, .\renia semble 
s’rtre développée dans des temps plus récents : on ne connavt pour le moment rien qui soit antérieur au 
vie siècle av. J.-C. ��. Son ro\aume éphémqre �documenté e[clusivement par Diodore� est peut�rtre l’indice 
d’un déclin de /apéthos vers la fin de l’époque classique. Il est difficile d’en dire plus.

2�. /a ville de .er\neia est citée parmi les poleis de la c{te de Ch\pre �entre .arpasia et /apéthos� dans le périple du 
Pseudo�Sc\la[ �daté de la fin du ive siècle av. J.-C.).

2�. Satraki 2�12, p. 1���1��.
2�. 9oir par e[. helck 1��2, p. 2���2�� �© $ls .uriosum d�rfte die Identifikation >...@ angesehen Zerden ª� ; leclant 1���, 

p. 1��, n. �1 �© une série d’assimilations hktives recueillies de�ci de�là à partir des topon\mes de Ramsqs III à Medinet 
+abou ª�.

��. Baurain 1��1.
�1. /e rapprochement entre 1uria et .in\reia repose sur l’h\pothqse d’une haplographie dans l’Urtext de la liste 

d’$ssarhaddon, kur Nu-ri-ia/e pour kur <Kìn>-nu-ri-ia/e, à partir d’une valeur phonétique rare du signe   
(cf. laBat & malBran-laBat 1���, p. 1��, signe no 1���.

�2. maSSon 1��� ; les deu[ villes sont d’ailleurs mentionnées et différenciées dans le mrme passage de Pline 9, 1�� : 
.er\neia sous la forme Corinaeum �parmi les quinze villes e[istant à l’époque de l’auteur�, .in\reia sous la forme 
Cinyria (parmi les trois villes désormais disparues).

��. Cf. les principales éditions du livre XIX de Diodore : Bekker, DinDorF & FiScher 1��� ; geer 1��� ; Bizière 1���. 
La lectio ἔχοντα apparaît exclusivement dans haDJioannou 1��1, no ��.2 et n’est pas Mustifiée, aussi bien du point 
de vue grammatical que du sens. -e remercie chaleureusement $ude Skalli Cohen et $le[ander Meeus d’avoir bien 
voulu discuter ce point avec moi.

��. >...@ παρῆν ȶŻησίλαος ˣ πε�Ƌθεὶς ε˔ς Κύπρον πρεσβευτής
 ἀπαŻŻέλλων ˥τι ŧικοκρέων �ὲν καὶ τ̃ν ʠλλων 
ο˓ κράτιστοι βασιλε˙ς πρὸς Πτολε�α˙ον πεποίηνται συ��αχίαν
 ˣ δὲ Κιτιεˬς καὶ Λαπίθιος
 ἔτι δὲ Ŧαριεˬς 
καὶ Κερυνίτης τʼν πρὸς αˮτὸν : MSHFNMD< Ƌιλίαν συντέθεινται�

��. Fourrier 2���, p. ��, n. 1�, cf. maSSon 1���, p. 2��.
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La région au sein de laquelle se développent les deux villes semble en tout cas particulièrement ouverte, 
à l’époque archawque, à l’inÀuence des ro\aumes de Salamine, à l’est, et de Soloi à l’ouest, et, dans une 
certaine mesure, d’Idalion au sud. C’est du moins ce que suggèrent les études menées sur les terres cuites 
archaïques �� et sur la céramique géométrique ��. Les rapports de force entre ces trois royaumes, dont on 
ignore tout, du moins à l’époque archawque, ont certainement mené à des reconfigurations territoriales dans le 
nord de l’île : la disparition du royaume de Chytroi, connu presque exclusivement par les textes assyriens ��, 
pourrait en rtre une ; la naissance d’un ro\aume de /apéthos, t{t ou tard entre le milieu du viie et la fin 
du vie siècle av. J.-C., en serait une autre.

� *5(&�(7�p+e1i&i(1�¬�/$pe7+2s���/¶ep248(�&/$ssi48(

Les émissions monétaires �� attestent qu’un 
ro\aume de /apéthos e[iste dqs la fin du 
vie siècle av. J.-C. : on retrouve notamment une 
monnaie de /apéthos dans le trésor de Persépolis 
(IGCH 1����, enfoui avant la fin du siqcle ��. Les 
t\pes d’$théna casquée et d’+éraclqs �représenté 
en course agenouillée, ou bien de face� figurent 
sur les premiqres émissions du ro\aume. Elles 
sont généralement anépigraphes, mais certaines 
monnaies trouvées dans le trésor de Larnaca 
(IGCH 12�2, enfoui vers ������� av. -.�C.� portent 
déjà des lettres phéniciennes sur le revers, de lecture 
difficile �1.

Sur certaines monnaies, des légendes, toujours 
en phénicien, nous font connaître plusieurs noms de 
rois de /apéthos. 8n nom se lit sur le revers d’une 
monnaie au[ t\pes de la trte d’$théna �aussi bien 
au droit qu’au revers), conservée au Cabinet des 
médailles : BՏ/=.R �figure 2� �2. 8ne deu[iqme 
monnaie, peut�rtre frappée avec les mrmes coins, 

��. Fourrier 2���, p. ���1�� et p. 11��11�.
��. georgiaDou 2�1�.
��. 8n passage d’$le[andre Pol\histor �ier siècle av. J.-C.), transmis par Étienne de Byzance (s.v. Űύτροι), mentionne un 

roi de Chytroi : ŠˮρυνƑην τ̃ν Űυτρίων βασιλεˬς ἔŻη�εȞ �FGrHist 2�� F �1�. 2n ne peut dater d’aucune maniqre 
les personnages mentionnés dans ce texte, qui est le seul à garder mémoire d’un royaume de Chytroi en dehors des 
listes ass\riennes �o� la ville apparavt avec le nom de .itrusi�.

��. -e remercie Evi Markou pour sa disponibilité à discuter avec moi plusieurs des points qui suivent.
��. kagan 1���, p. ����� et DeStrooPer 2�11, p. �11, avec références.
�1. DeStrooPer-georgiaDeS 1���, p. 1��, pl. ;9III, 12, 1� et 1�.
�2. amanDry 1���, p. �����, no �� �B1F 1����1�� : DeStrooPer 2�11, p. �1���1�, pl. ��, fig. �a, cf. Panagiotou-

triantaFylloPoulou 2�1�, p. 1�� et  p. 1�2, no 1�� �sur l’anthropon\me�.

Figure 2 � Sicle en argent à légende phénicienne, 
/M/. Bµ/=.R ; Bibliothqque nationale, Cabinet 
des médailles, B1F 1����1� �d’aprqs amanDry 1���, 
p. �� no ���.
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se trouve dans le trésor de Larnaca ��, mais elle est illisible. Dans le mrme trésor, une autre monnaie, 
au[ mrmes t\pes mais un peu plus récente et anépigraphe ��, partage le coin du droit avec un exemplaire 
conservé au British Museum ��, dont la légende au revers conserve un autre nom, DM:1.S. Toutes ces 
monnaies, qui partagent les mrmes coins, sont datées entre la fin du vie et le début du ve siècle av. J.-C. ; 
les exemplaires appartenant au trésor de Larnaca sont assez usés, ce qui montre qu’ils ont bien circulé, 
et qu’ils sont parmi les plus anciens du trésor ��. Il est difficile de dire qui, entre BՏ/=.R et DM:1.S, 
aurait régné en premier. Le nom du deuxième mérite un commentaire. On l’interprète normalement 
comme la transcription du grec ǻĮȝȩȞȚțȠȢ �ǻȘȝȩȞȚțȠȢ en dialecte ionien�attique�. Plusieurs personnages 
de la dynastie portent ce nom : un autre roi, du début du ive siècle av. J.-C., est connu par le monnayage ��, 

et peut�rtre un troisiqme, vers le milieu du mrme 
siècle, aurait frappé monnaie à légende en alphabet 
grec et en étalon rhodien ��. Ce dernier (s’il doit bien 
rtre distingué du deu[iqme� correspondrait peut�
rtre à celui qui est mentionné dans l’inscription 
/arnaka�tis�/apithou �, à la l. � ��.

Les émissions du ive siècle av. J.-C. au nom de 
DM1.S ont été longtemps attribuées à l’atelier de 
.ition, non seulement à cause de la lecture erronée, 
proposée par -. P. Si[, du nom de la ville dans la 
légende phénicienne sur le revers d’une monnaie 
de la collection de Luynes ��, mais surtout à cause 
du type iconographique qui l’accompagne, un 
+éraclqs à l’arc et à la massue, considéré, proche de 
l’iconographie des émissions kitiennes �figure �� �1. 
/’interprétation de DM1.S comme la transcription 
phénicienne du grec Démonicos a été proposée 
pour la premiqre fois par M. de 9og�é �2, après que 
le duc de Luynes avait attribué à ce personnage 
certaines monnaies à légende alphabétique ��. 8n 

��. DeStrooPer-georgiaDeS 1���, p. 1��, pl. ;;9III, 1�.
��. Ibid., p. 1�� et n. ��, pl. ;;9III, 1�.
��. British Museum 1�2�,1���.2 �https:��ZZZ.britishmuseum.org�collection�obMect�CB1�2��1����2 ; consulté le 

1����2�2��: hill 1�2�, p. 12�, no 1� et pl. 9I ; roBinSon 1���, p. ����1, no �.
��. DeStrooPer-georgiaDeS 1���, p. 1���1�� et  p. 1���1��.
��. maSSon & Sznycer 1��2, p. 1��, p. ��, fig. �, nos ���, pl. ;I, ��� : le nom de ce roi est touMours écrit DM1.S, sans waw.
��. DeStrooPer-georgiaDeS 1���, p. 1�� : un seul e[emplaire connu, un didrachme rhodien de la Bibliothqque nationale 

de France à légende Ǻǹ ǻǾ �BaBelon 1���b, p. 1�1, no ���, pl. ;I;, � ; cf. hill 1���, p. [[[i[ et pl. ;I;, 12�.
��. ecrit DM:1.S : greenFielD 1���, p. ������� ; lipiński 2���, p. �����.
��. SiX 1��2, p. �� ; BaBelon 1���b, p. 1��, no ���, pl. ;I;, 1.
�1. hill 1���, p. [[[vii�[l, avec références ; cf. maSSon & Sznycer 1��2, p. 1��, n. �.
�2. vogüe 1���a, p. �������.
��. luyneS 1��2, p. 2�, pl. I9, � : la monnaie attribuée à Démonicos est en réalité salaminienne �BaBelon 1���b, no ����, 

mais F. Lenormant a par la suite retenu l’attribution à Démonicos pour le didrachme rhodien à légende alphabétique 

Figure � � Sicle en argent à légende phénicienne,  
>/@M/. DM1.>S@ ; Bibliothqque nationale, Cabinet des 
médailles, /u\nes.2��� �source : gallica.bnf.fr � BnF�.
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roi Démonicos est connu par la tradition littéraire : destinataire d’un discours d’Isocrate (À Démonicos), 
il est considéré par Constantin Porph\rogénqte comme l’un des rois de Ch\pre �De thematibus, p. ��, ��� 
Bekker� �� et par Tzetzqs comme l’un des fils d’evagoras �Chiliades ;I, �������� ��. E. Babelon étudia 
longuement le personnage, en en reconstituant la généalogie (il en fait un descendant de Callias), et en 
établissant qu’il régna non pas sur Salamine, comme supposé par +. de /u\nes, mais sur .ition ��.

8ne monnaie de /ondres publiée en 1���, appartenant à la mrme série que le statqre de la collection 
de /u\nes mais avec une légende particuliqrement longue et complqte, >/@DM1.S M/. /Pâ, permit 
toutefois d’établir une fois pour toutes que DM1.S n’avait pas régné sur .ition, ni sur Salamine, mais sur 
Lapéthos ��. Démonicos, l’ami d’Isocrate, a donc été retiré de la liste des rois de .ition, mrme s’il continue 
à paravtre comme .itien, sans raison, dans certains répertoires et ouvrages de référence ��. L’interprétation 
de DM�:�1.S comme la transcription du grec Ίη�Ƒνικος ou Ία�Ƒνικος (dans la forme attendue en 
ch\priote� n’a en revanche Mamais été contestée, mrme si la relation entre le roi de /apéthos et le personnage 
connu d’Isocrate ne repose sur rien.

Il convient de revenir alors sur une proposition d’E. /ipiĔski passée largement inaperoue ��. En 
soulignant d’un côté, que le sigma final grec est rendu avec shin à Lapéthos ��, et de l’autre, que .S 
pourrait rendre un xi grec (comme cela arrive pour d’autres langues sémitiques) �1, il propose de voir en 
DM:1.S la transcription du grec Ία�̃ναξ, la forme contractée de Ία�οзȈάναξ �2. Cet anthroponyme, 
particulièrement adapté à un roi, présente une formation caractéristique à Chypre ��, mrme s’il n’est attesté 
que sporadiquement dans l’île �� ; une femme, Ίη�Ɠνασσα, est connue de la tradition littéraire, et incarne 
probablement une reine m\thique ou la Grande Déesse de Ch\pre ��.

(ibid. 1���b, no ���� et pour le statqre de la collection de /u\nes à légende phénicienne �ibid. 1���b, no ���� déMà 
mentionnés, et considérés kitiens : vogüe 1���a, p. �������.

��. ɦσοκράτης ˣ ˩ήτωρ πρὸς Ίη�Ƒνικον τὸν αˮτῆς :B�зfзC� Κύπρου< βασιλεύοντα λƑŻους διαƋƑρους πεποίηκε.

��. Πρὸς ŠˮαŻƑραν ŻράƋει :ˣ ɦσοκράτης< δὲ Κυπρίων βασιλέα [ ʶπαίνους τε καὶ συ�βουλʛς καὶ πρὸς τὸν 
ŧικοκλέα� [ ΋ανƑντος ŠˮαŻƑρου δὲ ŻράƋει πρὸς πα˙δα τούτου [ ̍ κλῆσις ˂ν Ίη�Ƒνικος
 πολλʛς τʛς 
παραινέσεις� Les scholies à Isocrate (Vie d’Isocrate, p. ��� Baiter�Sauppe : haDJioannou 1��1, no ��� démentent 
indirectement les deu[ traditions, en précisant : que Démonicos était fils du Ch\priote +ipponicos �mentionné dans 
le discours À Démonicos, au paragraphe 2� ; qu’Isocrate aurait écrit à Démonicos pour lui donner des conseils sur la 
manière dont un citoyen doit vivre (π̃ς δε˙ žῆν τὸν ˔διƓτην), tandis qu’à Nicoclès, sur la façon correcte de régner 
(π̃ς δε˙ βασιλεύειν).

��. BaBelon 1���a, p. �1��� ; iD. 1���b, p. c[[[i�c[[[iii ; cf. hill 1���, p. [[[vii�[l ; BaBelon 1�1�, col. �������.
��. roBinSon 1���, p. �����.
��. Peckham 1���, p. 1� ; FraSer & mattheWS 1���, s.v. Ίη�Ƒνικος �1� et ɧππƑνικος �1�, cf. ScarPanti 2�1�, s.v.
��. egetmeyer 2�1� ; ScarPanti 2�1� et Panagiotou-triantaFylloPoulou 2�1� n’en font aucune mention, pas plus que 

DeStrooPer 2�11. 9oir en revanche markou 2�1�, p. �� et 11� ; Satraki 2�12, p. �������.
��. Cf. amaDaSi guzzo & Bonnet 1��1, p. 12�1� et p. 1� : si l’on supprime l’e[emple de DM�:�1.S, le rendu du 

sigma final par shin est s\stématique à /apéthos. 9oir également, sur la transcription PT/M<â du nom de Ptolémée, 
BriQuel chatonnet, Daccache & haWley 2�1�, p. 2��.

�1. 8ne épitaphe de .ition �Kition III, p. ����� no B �� atteste le nom M/GS1S, souvent interprété comme Ŧενέξενος, 
mais le rendu de ξ par GS pose difficulté : Bonnet 1���, p. 1�2.

�2. lipiński 2���, p. �1.
��. ScarPanti 2�1�, p. 1���1��, cf. egetmeyer 2�1�, � ��2.
��. ScarPanti 2�1�, p. 1��, cf. FraSer & mattheWS 1���, s.v. Ίη�Ɠναξ ����� : on connavt un philosophe de l’école 

cynique d’origine chypriote du nom de Démonax, admiré par Lucien de Samosate qui en écrivit une vie.

��. Dion Chrysostome, Sur la fortune �2r. ���, 2�� : egetmeyer 2�1�, � ���.



1��    Anna Cannavò

Le waw de la transcription phénicienne DM:1.S, qui serait selon E. /ipiĔski une mater lectionis 
pour l’oméga grec de Ίη�Ɠναξ (né de la chute du digamma et de la contraction de l’omicron avec 
l’alpha), correspondrait mieux au digamma de la forme non contractée, tout à fait attendue à Chypre au 
ve siqcle av. -.�C. /’écriture DM1.S, qu’attestent les émissions monétaires du deu[iqme roi de la d\nastie 
à porter ce nom, au ive siècle av. J.-C., pourrait témoigner de l’affaiblissement progressif du digamma 
intervocalique, bien connue par ailleurs ��. Enfin le retour à l’écriture DM:1.S, dans l’inscription /arnaka�
tis�/apithou �, pourrait s’e[pliquer par le maintien formel et artificiel, © traditionnaliste ª, du digamma 
dans le cadre d’un te[te soigné, à l’instar de ce qui est connu dans les inscriptions de 1icoclqs à Paphos ��.

BՏ/=.R et DM:1.S sont donc rois de Lapéthos au tout début du ve siècle av. J.-C. : auraient-ils été 
mis sur le tr{ne par les Perses aprqs l’écrasement de la révolte ionienne, pendant laquelle /apéthos avait 
rejoint le front des cités rebelles �� ? Sans la possibilité de dater plus précisément ces personnages, on ne 
peut rien conclure. Il est toutefois remarquable qu’aucun changement ne soit détectable sur les monnaies 
du ro\aume, dont l’iconographie �au[ t\pes d’$théna et d’+éraclqs� est assez stable ��. L’écriture utilisée 
pour les légendes est exclusivement le phénicien jusqu’au milieu du ive siècle av. J.-C. au moins, tandis 
que, dans la succession des souverains connus, les noms phéniciens et grecs alternent avec régularité : 
après BՏ/=.R et DM:1.S, on connaît les monnaies de ԶD4M/., qui régna probablement avant le 
milieu du ve siècle av. J.-C. ��, ensuite, vers la fin du mrme siqcle, le roi Վ1DR �1, suivi par le deuxième roi 
portant le nom de DM1.S, déjà mentionné. 

Si BՏ/=.R et ԶD4M/. sont des noms phéniciens, DM�:�1.S et Վ1DR semblent bien rtre des noms 
grecs. /e dernier peut difficilement correspondre à un anthropon\me complet, Ⱥνδρος �2 ou Ⱥνδρων ��, 
car on ne saurait Mustifier aisément l’absence de notation de la consonne finale ��. Mieux vaut y voir 
l’abréviation d’un nom en ȶνδρз, type ȶνδροκλῆς : des anthroponymes de ce type sont assez rares à 
Chypre ��. 

C’est le roi DM1.S II, ou peut�rtre un troisiqme roi du mrme nom, qui adopta pour la premiqre fois 
l’alphabet grec et l’étalon dit © rhodien ou chiote ª pour son monna\age, tout en gardant les mrmes t\pes 

��. morPurgo DavieS 1���, p. 1�1�1��. /e cas des deu[ rois de Marion répondant au nom de Stasioikos �ŬτασίȈοικος) 
est révélateur : le premier, au ve siècle av. J.-C., frappe monnaie en écrivant son nom dans la légende sa-ta-si-wo-i-ko, 
avec digamma ; le second, un siècle plus tard, écrit désormais sa-ta-si-o-i-ko : egetmeyer 2�1�, � 1��.

��. conSani 1���, p. �����.
��. C’est du moins ce qu’on déduit d’+érodote 9, 1��, 1 	Κύπριοι δὲ ʁ θελονταί σƋι >les Ioniens@ πάντες προσεŻένοντο 

πλʼν ȶ�αθουσίων� ἀπέστησαν Żʛρ καὶ ο˵τοι ̅δε ἀπὸ Ŧήδων etc.), sans que soit faite mention explicite de 
Lapéthos.

��. markou 2�11a, p. ����1 ; eaD. 2�1�, p. �����, p. 11��11�.
��. maSSon & Sznycer 1��2, p. �����.
�1. Documenté par une seule monnaie, trouvée dans le trésor de 9ouni : SchWaBacher 1���, pl. II, no 2�� �de faoon 

erronée attribuée à Démonicos) ; roBinSon 1���, p. ��, no � et p. �� ; maSSon & Sznycer 1��2, p. 1��. /égende sur 
le verso, au�dessus de la figure d’+éraclqs à l’arc et à la massue et derriqre elle : /M/. Վ1DR M/Pâ. Cette monnaie 
permet de proposer une date de rqgne antérieure à ��� av. -.�C.

�2. lipiński 2���, p. ��.
��. Très bien documenté dans le monde grec, mais jusqu’ici non attesté à Chypre.
��. 9oir amaDaSi guzzo & Bonnet 1��1 pour des éléments de comparaison.
��. egetmeyer 2�1�, � ���.
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iconographiques �figure �� ��. Si l’étalon resta le 
mrme par la suite, le phénicien refit son apparition 
sur les monnaies de BR.âMâ, vers le milieu du 
ive siècle av. J.-C. ��, pour rtre ensuite abandonné 
définitivement sous le dernier roi de /apéthos 
dont on ait connaissance, Pra[ippos ��, à qui appar-
tiennent des bronzes à légende exclusivement 
alphabétique et avec des t\pes nouveau[ �trte 
d’$pollon au droit, un cratqre au revers� ��. 

À la lumière des sources numismatiques, 
l’alternance de souverains aux noms grecs  
(DM>:@1.S, Վ1DR, Pra[ippos� et phéniciens 
(BՏ/=.R, ԶD4M/., BR.âMâ) semble 
systématique à Lapéthos, tandis que d’autres 
éléments – iconographie, langue –, relativement 
stables, suggèrent qu’il serait sans doute vain de 
chercher en celle�ci une preuve de conÀits ou 
de vicissitudes dynastiques sur fond ethnique. 
/’affirmation progressive de l’alphabet grec, 
comme l’adoption de l’étalon dit rhodien ou  
chiote, situe d’un autre côté Lapéthos dans l’air du temps : ce sont plusieurs des royaumes chypriotes  
qui, au fil du ive siqcle av. -.�C., introduisent ces mrmes innovations �l’une ou l’autre, voire les deu[�  
sur le modqle salaminien �Marion, Paphos, $mathonte, Soloi, .ition� ��.

/e patrimoine légendaire transmis par les auteurs grecs et latins ne fait que confirmer les données 
numismatiques. Lapéthos est inscrite dans la sphère phénicienne de Chypre par certains auteurs : pour le 
Pseudo�Sc\la[, il s’agit d’une ville phénicienne �1 ; pour $le[andre d’ephqse, poqte d’époque cicéronienne 
cité par etienne de B\zance, elle aurait appartenu, avec .ition, à Bélos �2, père de Didon et roi de Chypre 
chez 9irgile ��. Mais d’autres, notamment Strabon ��, en font une fondation grecque du laconien Pra[andros, 

��. Didrachme rhodien de la Bibliothèque nationale de France à légende Şŝ ΊŢ : BaBelon 1���b, p. 1�1, no ���, pl. ;I;, 
� �https:��gallica.bnf.fr�ark:�121���btv1b����1��g ; consulté le 1����2�2�� ; cf. hill 1���, p. [[[i[ et pl. ;I;, 12.

��. Du moins, si l’interprétation de légende phénicienne BR sur un tétrobole de la Bibliothèque nationale de France 
comme abréviation de BR.âMâ est correcte : BaBelon 1���b, p. 1���1�1, no ���, pl. ;I;, � �https:��gallica.bnf.
fr�ark:�121���btv1b����1��2 ; consulté le 1����2�2�� ; cf. roBinSon 1���, p. �� ; greenFielD 1���, p. ���, n. � et 
p. ���, fig. � ; DeStrooPer-georgiaDeS 1���, p. 1��.

��. Diodore ;I;, ��, �.
��. 2n connavt plusieurs e[emplaires dont deu[ se repqrent, l’un à $thqnes �hill 1���, p. liii�liv, pl. ;;, 2�, 

l’autre à Londres (iD. 1�1�, p. 1��, no 22, pl. 9III, � : British Museum 1�1�,���1.2, catalogue en ligne: 
https:��ZZZ.britishmuseum.org�collection�obMect�CB1�1�����1�2 ; consulté le 1����2�2��.

��. markou 2�11b ; eaD. 2�1�, p. 2��2�, p. 1���1��.
�1. Pseudo�Sc\la[, Périple 1�� : Λήπηθις Φοινίκων.
�2. Étienne de Byzance, s.v. Λάπηθος : ȶλέξανδρος ɋƋέσιος ¯Şήλου δ ъα˴ ΚίτιƑν τε καὶ ˓�ερƑεσσα Λάπηθος”.
��. Énéide I, �21��22.
��. Strabon ;I9, �, � : ΛάπαθƑς τέ ʶστι πƑλις ˯Ƌορ�ον ἔχουσα καὶ νεƓρια
 ΛακƓνων κτίσ�α καὶ Πραξάνδρου.

Figure � � Didrachme en argent à légende alphabétique, 
Ǻǹ ǻǾ ; Bibliothèque nationale, Cabinet des médailles, 
Babelon ��� �source : gallica.bnf.fr � BnF�.
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personnage par ailleurs obscur ��. Il est difficile de mettre en concurrence ces traditions, d’en privilégier l’une 
au détriment de l’autre. D’un c{té, le périple du Pseudo�Sc\la[, qu’on date du ive siècle av. J.-C., paraît 
cohérent avec les données numismatiques et épigraphiques. De l’autre c{té, la tradition sur Pra[andros 
peut difficilement rtre considérée comme tardive et allogqne �� : le personnage est par ailleurs inconnu, et 
les anthroponymes composés en Πραξз semblent prisés par les élites de /apéthos �le roi Pra[ippos ; le 
dédicant de /arnaka�tis�/apithou 1, Pra[idemos�BՏ/â/M, qui correspond probablement au grand�prrtre 
du temple de Poséidon 1arnakios dans l’inscription honorifique LBW 2���� ��.

$insi, sans une meilleure connaissance de la civilisation matérielle, le ro\aume de /apéthos à l’époque 
classique reste une énigme, et un défi pour toute lecture à caractqre ethnique de l’histoire politique de 
Chypre.

� /$�)i1�'8�52<$80(�(7�/$�75$1si7i21�¬�/¶+(//e1is0(���/(�s$1&78$i5(�'(�/$51$k$�7is�/$pi7+28�

/e sanctuaire e[tra�urbain de /arnaka�tis�/apithou est fréquenté, d’aprqs le témoignage des inscriptions ��, 
entre le milieu du ive et le milieu du iiie siècle av. J.-C. �� Plusieurs divinités \ sont honorées ou \ reooivent 
des offrandes, mais Melqart, assimilé à Poséidon, semble bien rtre la divinité principale ��. Il porte une 
épiclqse locale, 1arnakios en grec �LBW 2��� : figure ��, qui a un pendant en phénicien, B1R1. �/arnaka�
tis�/apithou � : figure ��, révélant la forme ancienne du topon\me, 1arnaka �1. 

Les inscriptions illustrent l’implication d’un certain nombre de familles de l’élite locale dans la gestion 
des affaires sacrées et du territoire, avec des titres et des charges administratives qui semblent bien survivre 
à la fin du ro\aume et au changement de pouvoir politique �2. L’existence d’une ère de Lapéthos, qui 
commence vraisemblablement en ������� av. -.�C., suggqre par ailleurs que la disparition du ro\aume de 
/apéthos ne suivit pas immédiatement l’emprisonnement du roi Pra[ippos par Ptolémée en �12 ��. S’il est 
difficile de savoir quel r{le Mouqrent ces élites dans la succession des événements, et plus particuliqrement 
dans la compétition entre Démétrios et Ptolémée pour le contr{le de l’vle, on peut déduire de ce dossier 
qu’elles surent tirer leur épingle du jeu.

L’une de ces familles, celle de PRM �/arnaka�tis�/apithou �� et <T1BՏ/ �/arnaka�tis�/apithou 2�, 
est certainement une famille de Phéniciens, fortement impliquée dans l’administration du territoire : 

��. Il est connu de Lycophron, Alexandra ��� et de ses sources, sans que la relation avec /apéthos soit e[plicite.
��. 9oir déMà gJerStaD 1���, p. 112, qui reste valable sur ce point.
��. michaeliDou-nicolaou 1���, p. 1�1, Ȇ�� et Ȇ�� ; Parmentier 1���, p. ��� ; Fourrier 2�1�, p. ��. Ces mrmes 

anthropon\mes �Pra[andros, Pra[ippos et Pra[idemos� sont attestés à Ch\pre dans la région de Paphos : egetmeyer 
2�1�, � ���.

��. On en donne en annexe une liste, avec des références bibliographiques.
��. /a datation de l’inscription /arnaka�tis�/apithou 2 dépend de l’identification du roi Ptolémée qui \ est mentionné au[ 

l. �, � et �, et qu’on suppose rtre Ptolémée II Philadelphe : voir Fourrier 2�1�, p. �2, n. �1 pour des observations à 
ce sujet.

��. Cette assimilation est remarquable : l’iconographie de Melqart sur les monnaies de /apéthos �celle d’un +éraclqs à 
l’arc et à la massue� est particuliqrement bien connue à .ition et à Idalion, o� toutefois elle s’applique au[ figures 
divines de Baal et de Resheph�$pollon. Rien dans le Melqart de /apéthos n’évoque le Poséidon grec : Fourrier 2�21, 
p. 12��1��.

�1. egetmeyer 2�1�, � 1�1.
�2. Fourrier 2�1�.
��. Diodore ;I;, ��, � : Fourrier 2�1�, p. �2���.
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plusieurs de ses membres portent les titres de RB ՎRԶ �© chef du territoire ª� et de +Զ:< (?) Վâ Տ/ /Pâ 
�© commandant chargé de /apéthos ª� ��. Il en est peut�rtre de mrme pour la famille d’+éragoras, fils de 
1ouménios, © stratqge ª �LBW 2����, sans doute frqre ou pqre de Sk\llinos �mitForD 1���, no ��. Cette 
famille ne s’e[prime qu’en grec, et ses membres portent des noms grecs, mais cela peut rtre trompeur 
dans un conte[te de bilinguisme, o� les Phéniciens portent volontiers des noms doubles, dans les deu[ 

��. Parmentier 1��� ; Sznycer 1��� ; mehl 1���, p. ������� ; Fourrier 2�1�, p. �����.

Figure � � /’inscription LBW 2��� ; 1icosie, C\prus Museum, Inscr. Gr. 21� �d’aprqs kantirea 2�1�, p. 11��.

Figure � � /’inscription /arnaka�tis�/apithou � ; 1icosie, C\prus Museum �d’aprqs Sznycer 1���, pl. ;9II�.
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langues, parfois liés de faoon évidente, parfois sans rapport �le Pra[idemos fils de Sesmas � BՏ/â/M 
fils de SSM< de /arnaka�tis�/apithou 1 est emblématique� ��. Noumenios, un nom assez courant dans 
plusieurs régions du monde grec, est caractéristique à Ch\pre �mrme s’il n’est pas e[clusif� des membres 
de la communauté phénicienne, où il traduit B1ՁDâ ou parfois MՁDâ �� ; +erostratos, inconnu à Ch\pre 
en dehors de l’attestation de /arnaka�tis�/apithou �mitForD 1���, no ��, pourrait bien correspondre à 
GRՏâTRT, par une hellénisation superficielle fondée sur la ressemblance phonétique ��. +eragoras �� et 
Sk\llinos sont aussi des noms e[clusivement attestés à Ch\pre dans la région de /apéthos, au sein de la 
mrme famille. S’il serait aventureu[ d’identifier celle�ci avec la famille de PRM et <T1BՏ/ ��, on peut 
tout de mrme formuler l’h\pothqse, dans ce cas aussi, d’une famille de Phéniciens �tout au plus mi[te�. 
L’hellénisation y est plus avancée : l’écriture et la langue sont désormais exclusivement grecques, les 
anthropon\mes sont touMours hellénisés et, au moins dans le cas de Berenike, sans correspondants en 
phénicien. 2n est bien, avec la famille d’+eragoras, à l’époque lagide �iiie siècle av. J.-C.).

/e dossier de /arnaka�tis�/apithou est d’une grande comple[ité et richesse, et bien des questions restent 
à élucider à la suite d’une nouvelle lecture et édition des textes, en particulier des deux grandes inscriptions 
phéniciennes. Il montre que les élites phéniciennes du royaume détenaient les principales charges, aussi 
bien administratives que religieuses : à l’époque du royaume, PRM est M4M Վ/M 1�� �/arnaka�tis�
/apithou �� ; peu de temps aprqs, sous les /agides, ՏBDՏâTRT, frère de <T1BՏ/, est prrtre du culte de 
Ptolémée �/arnaka�tis�/apithou 2�, tandis que Pra[idemos est ἀρχιερεύς du culte de Poséidon 1arnakios 
(LBW 2����. Ces élites surent assurer la transition dans un conte[te politique trouble, en fournissant au[ 
Lagides l’ancrage local nécessaire pour asseoir leur pouvoir 1�1. 

À un moment non précisé de l’époque hellénistique, une inscription fragmentaire de Lapéthos, une 
liste de contributeurs en huile pour le g\mnase, conserve le nom d’un certain +eragoras 1�2. Sans le dossier 
de /arnaka�tis�/apithou, il serait difficile d’imaginer que, derriqre cet anthropon\me grec banal, au sein 
d’une des institutions-clés de la cité hellénistique, lieu de médiation culturelle et de développement du 
culte royal lagide 1��, se cache trqs probablement un Phénicien. 

anna.cannavo@mom.fr 
HiSoMA-UMR 5189, Maison de l’Orient et de la Méditerranée Jean Pouilloux

��. Parmi les nombreuses études consacrées à ce suMet voir amaDaSi guzzo & Bonnet 1��1 ; BriQuel chatonnet 1��� ; 
Panayotou-triantaFylloPoulou 2�1� ; Bianco 2�1�.

��. maSSon 1���, p. 1���1��, en particulier p. 1���1��. 
��. Il ne s’agit toutefois pas d’une traduction (ainsi Parmentier 1���, p. ���� ; GRՏâTRT est plus souvent rendu par le 

grec şερƑστρατος : BriQuel chatonnet 1���, p. 2���2��.
��. Je ne vois pas sur quels éléments reposerait l’équivalence établie par mehl 1���, p. ���, n. 1�, entre +eragoras et 

ՏBDՏâTRT.
��. $insi le suggqre mitForD 1���, p. 1�, n. 1, pour qui © GerՏashtart of Cooke, 1. Semitic Ins. no. 2�,2 from /arnaca tis 

/apithou >  /arnaka�tis�/apithou 2@ and +erostratos are undoubtedl\ the same name; Shallum" >  â/M, grand-père 
de PRM et ancrtre de <T1BՏ/@ ma\ Zell be Sk\llinos ª, suivi par Parmentier 1���, p. ���. 9oir Fourrier 2�1�, 
p. ��. 

1��.  Sur ce titre : zamora lóPez 2�1�.
1�1.  PaPantoniou 2�12 ; leJeune 2�1� ; Fourrier 2�1� ; michel 2�1�, p. 2�� ; eaD. 2�1�.
1�2.   PeriStianiS 1�1�, p. �������, no �� ; cf. michaeliDou-nicolaou 1���, p. ��, +�. -e remercie $naws Michel d’avoir 

bien voulu discuter de cette inscription avec moi.
1��.  michel 2�1�, p. 1��.
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Larnaka-tis-Lapithou 1

Inscription rupestre, restée sur place (lieu-dit Lacharopetra) ; en haut, inscription en grec alphabétique, 
sept lignes ; au�dessous, inscription en phénicien, cinq lignes. Consécration d’un autel à $théna Soteira 
Nike �gr.� � Տ$nat Տ= Ձ<M �ph.� et au roi Ptolémée �gr.� � Ptolémée © seigneur des rois ª �ՎDM/.M : ph.) 
par Pra[idemos fils de Sesmas �gr.� � BՏ/â/M fils de SSM< �ph.� 1��. Datation : début du iiie siècle av. J.-C. 
�aprqs 2��� : amaDaSi guzzo 2�1�. 

LBW 2���, CIS I, ��, OGI 1�, RÉS 1�1�, KAI �2 ; SakellarioS 1���, p. 2�� �premiqre mention� ; vogüé 1���b, 
p. 12��12� �editio princeps) ; SchröDer 1���, p. 2�2, pl. 9, � ; liDzBarSki 1���, p. �22, pl. 9I, � ; cooke 1���, 
p. ����2, no 2� ; magnanini 1���, p. 12� ; hus 1��� ; teiXiDor 1��� ; Steele 2�1�, p. 2�� ; amaDaSi guzzo 2�1� ; 
Bianco & Bonnet 2�1�, p. 1���1��, no 2.� ; Bonnet & Bianco 2�1�, p. ��, no 2 ; giuSFreDi 2�1�. 

Larnaka-tis-Lapithou 2

Base de statue en marbre gris, de forme semi-cylindrique, ornée de moulures en haut et en bas, brisée 
en bas à droite ; haut. �� cm, larg. �� cm ; inscription phénicienne de seize lignes sur la face conve[e. 
Découverte en 1��� à pro[imité de l’inscription rupestre �/arnaka�tis�/apithou 1� ; auMourd’hui au musée 
du /ouvre, $M �2�. erection d’une statue par <T1BՏ/ fils de GRՏâTRT 1��, RB ՎRԶ �© chef du territoire ª : 
Parmentier 1���, cf. mehl 1���, p. ��������, dans le sanctuaire de Melqart, et commémoration de 
deu[ offrandes plus anciennes faites par le mrme personnage. Chaque consécration est datée de l’année 
de rqgne de Ptolémée © seigneur des rois ª �ՎD1 M/.M�, fils de Ptolémée © seigneur des rois ª ; la 
premiqre consécration est datée aussi de l’année de l’qre de /apéthos, et de la prrtrise du culte de Ptolémée 
(cf. CIS I, �� pour un parallqle�, qui est assurée par ՏBDՏâTRT, frère de <T1BՏ/. Datation : 2���� av. -.�C. 
(Fourrier 2�1�, p. �2����.

RÉS 1211, KAI �� ; Berger 1��� �editio princeps) ; clermont-ganneau 1��� ; liDzBarSki 1���, p. �22 ; cooke 1���, 
p. �2���, no 2� ; honeyman 1��� ; van Den BranDen 1��� ; magnanini 1���, p. 12��12� ; hus 1��� ; giBSon 1��2, 
p. 1���1�1, no �� ; van Den BranDen 1��2 ; Parmentier 1��� ; P. Bordreuil dans BorDreuil & guBel 1���, p. ��� 
�� II. �� ; teiXiDor 1��� ; Sznycer 1��� ; Steele 2�1�, p. 1���1�� ; BriQuel chatonnet, Daccache & haWley 2�1�, 
p. 1�2�1��.

/arnaNa�tis�/apithou � �figure ��

Bloc de marbre gris, de forme rectangulaire (sans doute une base de statue), brisé aux angles inférieur et 
supérieur droits et à la surface abvmée par endroits ; haut. �� cm, larg. �1 cm, prof. �1 cm ; inscription 
phénicienne de neuf lignes sur la face antérieure. Découvert par T. B. Mitford en 1��� dans l’école du 
village ; aujourd’hui au Cyprus Museum, Nicosie. Consécration d’une statue par PRM fils de GRՏâTRT, 
M4M Վ/M �© ressusciteur de la divinité ª : zamora lóPez  2�1�� et +Զ:< (?) Վâ Տ/ /Pâ (« commandant 

1��.   Sur l’ensemble du dossier : maSSon 1���, p. �2���2� ; Fourrier 2�1�, p. �����. /’étude annoncée par maSSon 
& Sznycer 1��2, p. 1� et p. ��, n. 2 n’a pas vu le Mour ; cf. maSSon 1��� et Sznycer 1���.

1��.   Sur les deux anthroponymes phéniciens voir Bianco 2�1�, p. ����� ; BriQuel chatonnet, Daccache & haWley 2�1�, 
p. 1�� et p. 1���1��.

1��.   Ce GRՏâTRT est à son tour arriqre�petit�fils d’un autre GRՏâTRT, qui pourrait correspondre au père de PRM dans 
/arnaka�tis�/apithou � : cf. le stemma proposé par Fourrier 2�1�, p. ��.
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chargé de /apéthos ª : Sznycer 1��� ; cf. zamora lóPez 2�1�, p. ��, n. 1�� à Melqart © dans 1arnaka ª 
(B1R1.�, et commémoration d’autres offrandes, par le mrme personnage, à Melqart, 2siris © à /apéthos ª 
(B/Pâ�, $starté © à /apéthos ª �B/Pâ� et © les dieu[ de B\blos qui sont à /apéthos ª �Վ/ GB/ âB>/P@â). 
/es consécrations sont datées des années de rqgne d’au moins deu[ rois de /apéthos : un roi fils de 
DM:1.S 1�� et BR.âMâ. Datation : seconde moitié du ive siècle av. J.-C.

honeyman 1��� �editio princeps) ; magnanini 1���, p. 12��12� ; Parmentier 1��� ; greenFielD 1��� ; Sznycer 1��� ; 
Steele 2�1�, p. 1���1�1.

/%: ���� �figure ��

Base de statue en marbre gris 1��, brisée au[ angles inférieurs et supérieur droit ; haut. �� cm, larg. �2 cm, 
prof. �� cm ; inscription grecque alphabétique de di[ lignes sur la face antérieure. Découverte en 1��� 
par E. Duthoit à pro[imité �© à cinquante pas ª� de l’inscription rupestre �/arnaka�tis�/apithou 1�, ensuite 
remplo\ée dans l’école du village, elle a été transportée avec l’inscription /arnaka�tis�/apithou � en 
1��� au C\prus Museum, 1icosie �inv. 1����9II�2��2, Inscr. Gr. 21��. Résolution de Pra[idemos, grand�
prrtre �ἀρχιερεύς�, et des prrtres de Poséidon 1arnakios en l’honneur de 1oumenios fils de 1oumenios, 
bienfaiteur (εˮερŻέτης) de la ville (c’est-à-dire, Lapéthos). Datation : début du iiie siècle av. J.-C.

LBW 2��� (editio princeps) ; ceSnola 1���, p. �2���21, no 1� ; hogarth 1���, p. 11� ; Berger 1���, p. �1��2 ; 
mitForD 1���, p. 1� �suite de la n. 2, p. 1�� ; nicolaou 1��1, p. 1�, pl. ;9II ; kantirea 2�1�, p. 112�11�, no ��.

LBW 2780

Pierre �matériau et dimensions inconnues�, que :. +. :addington appelle © base ª, découverte © dans 
les ruines d’une petite église ª, au mrme endroit que l’inscription LBW 2��� ; perdue 1��. L’inscription 
porte le nom de +eragoras, fils de 1oumenios, © stratqge ª �στρατηŻƑς) : s’il s’agit bien d’une base de 
statue, ce doit rtre le nom du personnage représenté. Datation : premiqre moitié du iiie siècle av. J.-C. 11� ?

LBW 2��� ; SakellarioS 1���, p. 2�� �premiqre mention� ; Parmentier 1���, p. ���. /e titre de © stratqge ª a été 
souvent commenté, cf. Fourrier 2�1�, p. �����.

1��.   honeyman 1��� propose de lire, à la l. � : �Pâ B1 M/. DM:1.S M/., retrouvant en �Pâ les dernières lettres 
du nom du roi Pra[ippos ; leJeune 2�1�, p. 111�11�, conteste cette lecture et propose une nouvelle reconstitution 
des l. 2��, tout en concluant que ce roi anon\me était probablement Pra[ippos.

1��.   kantirea 2�1�, p. 112 parle de granit local �τοπικƑς Żρανίτης�. 8ne étude archéologique de toutes ces bases de 
statues serait à mener, pour vérifier s’il s’agit du mrme matériau, et pour en comprendre l’origine �il n’\ a pas de 
marbre à Chypre).

1��.  mitForD 1���, p. 1�, n. 1.
11�.   /a datation n’est possible que par la prosopographie, la pierre étant perdue. Cet argument est fragile : +éragoras est 

probablement le fils de 1oumenios, le bienfaiteur de la ville de /apéthos honoré dans LBW 2779 ; michaeliDou-
nicolaou 1���, p. ��, +11, identifie toutefois ce personnage avec l’auteur d’une inscription honorifique fragmentaire 
découverte à Lambousa (michaeliDou-nicolaou 1���, p. 1��, no 1�, pl. ;;;9� et datable, d’aprqs la paléographie, 
de la fin du iiie et le début du iie siqcle av. -.�C., identification qui me paravt incertaine.



 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 

 
© BREPOLS PUBLISHERS 

THIS DOCUMENT MAY BE PRINTED FOR PRIVATE USE ONLY.  
IT MAY NOT BE DISTRIBUTED WITHOUT PERMISSION OF THE PUBLISHER. 

Retour à Lapéthos : une mise au point historique et épigraphique    1��

MItfoRd 1938, no 4

Base de statue en marbre gris ; haut. �� cm, larg. �� cm, prof. �� cm ; inscription grecque alphabétique 
d’une ligne, en dessous de laquelle sont disposées trois colonnes de texte de deux, quatre et deux lignes 
respectivement. Découverte par T. B. Mitford en 1��� en remploi dans l’école du village �cf. LBW 2��� et 
/arnaka�tis�/apithou ��, elle a été ensuite transportée au C\prus Museum, 1icosie �inv. Inscr. Gr. 1��� 111. 
/’inscription commémore trois personnages, dont la base devait porter les statues, tous au nom d’+eragoras : 
+eragoras fils de 1oumenios �sans doute le mrme de l’inscription LBW 2����, +eragoras fils de +erostratos 
et de Berenike, fille de Sk\llinos, et +eragoras fils de Sk\llinos. Datation : iiie siècle av. J.-C. 112.

mitForD 1���, p. 1��1�, no � ; Parmentier 1���, p. ������� ; kantirea 2�1�, p. 11�.

111.   Je dois les informations sur la pierre, ses dimensions et son emplacement actuel à la gentillesse de Daniela Summa, 
qui l’a étudiée et en prépare une nouvelle édition dans le cadre des IG XV, 2. 

112.  /e nom de Berenike oriente vers le milieu du siqcle : mitForD 1���, p. 1�. 
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